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METTRE À PROFIT LA VOIX DES JEUNES POUR SOUTENIR LE BIEN-ÊTRE ET LA RÉUSSITE 

D’UNE DIVERSITÉ D’ÉLÈVES EN CONTEXTE SCOLAIRE 

 

RÉPONDRE AUX BESOINS QU’ENGENDRE LA DIVERSITÉ EN ÉDUCATION – De nouvelles 

réalités sociales et scolaires accentuent la complexité des situations que l’enseignant doit 

gérer et avec lesquelles il doit composer quotidiennement (Biron et al., 2005; Brodeur et 

al., 2005; Desaulniers et Jutras, 2012). Parmi ces réalités, la prise en compte de la diversité 

des élèves et de leurs besoins apparaît comme un phénomène générant des situations 

particulièrement complexes (Manço, 2015; Morvan, 2015; Rousseau et Thibodeau, 2011). 

En effet, chaque élève qui gravite au sein de l’école appréhende l’apprentissage selon ses 

propres points d’ancrage cognitifs, ses déterminants socioculturels et son histoire affective 

(Meirieu, 2009). Ainsi, les difficultés vécues en contexte scolaire sont le résultat de 

l’interaction entre deux pôles : celui de l’élève « qui pose[nt] problème et se pose 

problème » et celui de l’enseignant « mis en difficulté », qui tantôt optera pour la 

distanciation du problème ou alors pour l’implication massive dans la recherche de 

solutions (Morvan, 2015, p. 28).  

LE BIEN-ÊTRE ET LA RÉUSSITE EN CONTEXTE DE DIVERSITÉ nécessitent un engagement 

quotidien chez les enseignants, engagement perçu comme très astreignant (Prud'homme, 

Bergeron et Borri-Anadon, 2016; Rousseau, 2009; Tardif et LeVasseur, 2010). D’une part, 

les enseignants entretiennent plusieurs craintes qui les freinent dans leurs démarches pour 

mieux répondre à la diversité des élèves, notamment face aux apprentissages et à la gestion 

des classes (Bergeron, 2014; Bhatnagar et Das, 2014ab; Boyle et al., 2012; Ineland, 2015; 

Rousseau et Thibodeau, 2011). D’autre part, un sentiment d’impuissance semble se mani-

fester chez plusieurs d’entre eux (Legrand, 1999; Maika, 2012; Prud’homme, 2007; 

Prud’homme et al., 2011) de même qu’un faible sentiment de compétence professionnelle 

(Lee et al., 2013; Maika, 2012; Rousseau et Thibodeau, 2011). Dans la situation actuelle 

de valorisation de la réussite pour tous et de l’apprentissage du vivre-ensemble (MEA, 

2013; MELS, 2009; MENB, 2012; MEO, 2009), la peur que les attentes soient moins 

élevées à l’égard de l’ensemble des élèves est également omniprésente (Denis et al., 2013; 

Mowat, 2009; St-Vincent, 2012). Il semble aussi exister un certain dilemme chez plusieurs 

enseignants entre la place légitime que doit occuper le curriculum et celle que doit occuper 

l’attention portée au bien-être des élèves (AuCoin, 2010; Morvan, 2015; Rousseau, 2013; 

St-Vincent, 2012). À ce titre, la question du bien-être de l’élève à l’école, notamment sa 

définition et son évaluation, connaît actuellement un véritable développement, aboutissant 

à la publication de nombreux travaux anglophones et francophones (p. ex., Bacro et al., 

2011; Bradshaw et al., 2011; Coleman, 2009; Rousseau, 2016). Les enfants passant une 

part importante de leur vie à l’école, la qualité de l’expérience scolaire est essentielle pour 

le développement identitaire, le développement de leurs compétences sociales et affectives, 



et non le moindre, de leurs capacités d’apprentissage. L’école, « comme lieu, ensemble de 

situations et de personnes » (Charlot et al., 992, p. 29), devrait donc s’efforcer de garantir 

les conditions de bien-être de tous les élèves qu’elle accueille, et ainsi d’offrir un milieu 

sécuritaire, autodéterminant, accueillant et stimulant (Moldoveanu et Da Silveira, 2015). 

Ainsi, pour qu’il y ait apprentissage, l’interaction des pôles élève et enseignant gagne à 

s’appuyer sur une relation pédagogique éducative qui ne se réduit pas à la transmission du 

savoir, mais qui engage ces deux acteurs dans une aventure humaine (Espinosa, 2016). Au 

moyen d’un double éclairage psychologique et psychanalytique de l’affectivité dans 

l’apprentissage, Espinosa (2016) arrive à la conclusion que le bien-être à l’école, en 

contexte de diversité parfois marqué par des situations familiales, économiques ou sociales 

compliquées et contraignantes, constitue un point de départ à l’apprentissage scolaire. Bien 

que les enseignants s’entendent sur la complexité d’enseigner à une diversité d’élèves et 

de trouver l’équilibre entre curriculum et bien-être, il en est autrement quant aux moyens à 

prioriser. C’est dans cette optique que le recours à la voix des jeunes prend tout son sens.  

 

 

LA MISE À PROFIT DE LA VOIX DES JEUNES pour soutenir le bien-être et la réussite d’une 

diversité d’élèves constitue un courant visant à « engager ces derniers dans le partage de 

leur opinion et la participation à la prise de décision les concernant » (Flutter, 2007, p. 343). 

Ce courant invite les chercheurs à donner une place importante à la voix des jeunes dans 

leurs travaux et les praticiens à faire de même sur des questions les concernant, comme le 

bien-être et l’apprentissage en contexte scolaire. En effet, écouter les besoins soulevés à 

travers l’expérience scolaire d’une diversité d’apprenants et y répondre constitue un outil 

puissant pour mieux comprendre les pratiques enseignantes et les bonifier (Flutter, 2007). 

Qui plus est, la voix des élèves qui vivent plus difficilement l’école serait plus silencieuse 

que d’autres groupes d’élèves plus performants (Herz et Haertel, 2016), notamment en 

raison de croyances relativement à la source biologique ou innée de leurs difficultés 

(Sellmann, 2009) ou de défis de communication (maîtrise de la langue d’enseignement, 

manifestation de certaines incapacités, etc.) (Bolic Baric et al., 2016; Paxton, 2012). Dès 

lors, le recours à une diversité d’outils de collecte de données (et d’analyse de données) 

mobilisant les jeunes est encouragé. 

 

Ce numéro thématique invite les chercheurs qui mobilisent la voix des jeunes dans leurs 

travaux de recherche sur le bien-être et la réussite en contexte de diversité à soumettre un 

article original qui met à profit la participation d’apprenants pour qui l’école représente un 

défi. Trois axes retiennent l’attention :  

 

L’axe 1 : La voix des jeunes sur la question du bien-être à l’école 

L’axe 2 : La voix des jeunes sur la question de la réussite à l’école 

L’axe 3 : La voix des jeunes sur la question de conditions favorables à leur engagement 

scolaire 

 

 

Les auteurs intéressés sont invités à consulter la politique éditoriale et éthique de la Revue 

dans la préparation de leur texte (https://www.erudit.org/fr/revues/enfance/#journal-info-

https://www.erudit.org/fr/revues/enfance/#journal-info-editorial_policy


editorial_policy ). Conformément à la Revue, tous les textes reçus suivront un processus 

d’arbitrage par les pairs avant d’être acceptés pour publication.  

L’intention de soumission est attendue pour le 2 avril 2021 (titre, auteur, bref résumé). 
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